BULLETIN DE REINFORMATION DU VENDREDI 19 FEVRIER 2016 
(Extraits) 
Ephéméride 
Le 19 février 1455 mourait Fra Angelico. Du Beato, nous connaissons surtout les fresques des murs dénudés de San Marco à Florence. Mais le dominicain vivait auparavant dans le couvent de Rimini où son talent fut vite décelé. Les moines et les grands de son temps pensaient que Fra Angelico peignait sous l’influence des anges tellement sa peinture semblait surnaturelle. Sur les retables du moine‑peintre éclate la simplicité des personnages vêtus de riches manteaux aux couleurs chatoyantes. Tous sont éternellement figés dans une sérénité limpide. L’élève de Massaccio a transformé la rudesse du trait de son maître en un pinceau souple qui semble glisser sur la surface. Car la profonde piété du moine oscille entre un mysticisme aimable et un austère dépouillement : Fra Angelico continue de chercher dans la beauté la présence de Dieu. Pour ce faire, la lumière se veut à la fois révélation de la réalité et le reflet de la création divine. Cette simplicité harmonieuse touche le touriste qui déambule dans les cellules où des Vierges et des saints semblent l’attirer vers un au‑delà mystérieux. Fra Angelico a été béatifié par Jean‑Paul II en 1982. 
Grands sujets 
Le Royaume‑Uni sur le départ 
Jamais encore l’Union européenne n’a tant risqué de se désintégrer. Le Royaume‑Uni semble plus que jamais décidé à sortir de l’UE d’où le terme de Brexit (British‑exit). En effet, les « pro‑Brexit » au Royaume‑Uni veulent « quitter le train fou de l’UE » selon les mots de Liz St Claire, militante du parti conservateur. A Londres, depuis le début du mois de février, se côtoient les « Leave EU » et les « Vote Leave » : ces deux mouvements s’accordent pour demander le départ de l’UE, mais pour des raisons divergentes. 
Quitter ou ne pas quitter l’UE ? 
« Leave EU » est proche du UKIP : il prône la défense des frontières et l’hostilité aux migrants d’Europe de l’Est ; « Vote Leave » insiste sur des arguments économiques : le Royaume‑Uni serait bien plus prospère s’il sortait de ce carcan et redevenait la grande puissance commerciale planétaire. David Cameron est prêt à batailler pour rester dans l’UE ; Boris Johnson, le très eurosceptique maire de Londres, veut à tout prix en sortir. Qui des deux l’emportera ? 

Durant le Conseil Européen qui se tient aujourd’hui à Bruxelles, devrait émerger un accord ; David Cameron a ensuite promis un référendum sur la sortie de l’Union aux citoyens britanniques : ainsi, s’achèvera l’incertitude qui plane sur le pays depuis plusieurs mois. David Cameron demande un « accord crédible » pour permettre aux Britanniques de voter pour le maintien du Royaume‑Uni dans l’Union 
Mais il n’est pas si simple de sortir de l’Union européenne. En cas de sortie de la Grande‑Bretagne, le pays aura deux ans pour négocier de nouvelles relations avec l’Union européenne. 
La Grande‑Bretagne a ainsi le courage de regarder en face le triste bilan d’une Union européenne minée par les crises économiques et migratoires 
Les Britanniques ont été fidèles avec l’Union européenne à leur éternel principe diplomatique : ne s’allier avec les voisins que dans la stricte mesure où c’est utile. Donald Tusk, président du Conseil européen, tâche de noyer le poisson en affirmant que le Brexit serait : « une victoire géopolitique pour ceux qui cherchent à nous diviser ». Mais les valeurs européennes véhiculées par des pays occidentaux fatigués face à la menace de l’islamisme radical sont désuètes pour la fière Albion bien décidée, comme toujours, à lutter avec les moyens du bord. 

Voyage du pape au Mexique 
Du 12 au 18 février, le pape François s'est rendu au Mexique, un voyage riche en gestes symboliques et en propos chocs. Il a tenu à réaliser ce voyage apostolique sur les pas des immigrés mexicains, en suivant leur route vers le nord du pays au cours de ces cinq jours. 
Le voyage s'est achevé par une messe solennelle mercredi soir, à moins de cent mètres de grillages et des barbelés de la frontière américaine 
Le pape, à cette occasion unique et si théâtrale, a voulu lancer un message mondial sur l'immigration, et appeler de ses vœux un Mexique pacifié, sans violence et sans émigration. Parallèlement, il invite les pays à faire un bon accueil aux réfugiés, et à leur offrir une seconde chance. 
Au pied de ce grillage, le pape ne craint pas de s'en prendre aux Américains 
A propos des positions anti‑immigrés du candidat républicain Donald Trump : "Une personne qui veut construire des murs et non des ponts n'est pas chrétienne". Ce dernier a réagi et déclaré les propos du pape honteux et déplacés. 
Le pape François, face au virus Zika, qui sévit dans le pays, déclare ne pas interdire la contraception, dans le but de « combattre l'épidémie » 
Le pape prend soin de distinguer avortement et contraception. Avorter reste un crime affirme le Saint‑Père. Mais il ajoute que la contraception, en revanche, peut être exceptionnellement tolérée : « éviter la grossesse n'est pas un mal absolu », dit‑il dans l'avion qui le ramène à Rome. Début février, l'ONU avait déjà demandé aux pays touchés par le virus Zika, d'autoriser l'accès des femmes à la contraception et à l'avortement. 
Le pape est‑il en cela en désaccord avec l’enseignement traditionnel de l’Eglise ? 
Dans l'encyclique Humanae vitae, le magistère de l’Eglise rappelle la fonction unitive et la fonction procréative de l'acte conjugal, en indiquant bien que ces deux dimensions ne doivent en aucun cas être séparées. Le pape François allègue ici un cas exceptionnel, dû à une épidémie, néanmoins on parle déjà d'une ouverture du pape à la contraception. Comme souvent, il y a ambiguïté : et c’est là tout le problème. 

Brèves françaises 
Plus de serveurs pour l’abbé Guy Pagès 
Le 16 février, sur réquisition judiciaire, la police, sans préavis, est venue saisir les serveurs et toutes les données et sauvegardes du site de l’abbé Pagès Islam et Vérité. Pourquoi ? en raison de la lutte contre le terrorisme, et des articles du code pénal incriminant la « diffusion d’un message à caractère violent, incitant au terrorisme, pornographique ou de nature à porter gravement atteinte à la dignité humaine […] lorsque ce message est susceptible d’être vu ou perçu par un mineur et atteinte au respect dû aux morts ». Mais que reproche‑t‑on à l’abbé Pagès ? Sa volonté de convertir les Musulmans par des vidéos sur YouTube, sa lucidité sur l’islam et sa dénonciation du terrorisme. C’est pourquoi l’abbé dénonce l’actuelle « situation de schizophrénie » des Français : ceux‑ci doivent rejeter d’un côté l’islam synonyme de terreur, de l’autre l’idéologie libertaire, relativiste et nihiliste qui lui fait face. Le plus grand reproche que le gouvernement fait au prêtre est sans doute son regard réaliste face à l’actualité. 
La sélection en master à l’université remise en cause 
Jusqu’à présent, les universités s’accordaient le droit de sélectionner les candidats au master 2. Mais cette pratique est en théorie illégale ; on attendait une prise de position claire du ministère de l’Education nationale à ce sujet. Le 10 février dernier, le Conseil d’Etat a rendu un avis décisif : en l’absence de décret, aucune sélection ne peut être mise en place à l’université, en master 1 comme en master 2. En réaction à cet avis, la Conférence des présidents d’université a publié un communiqué pour réclamer non seulement le maintien de la sélection déjà existante en master 2, mais la mise en place d’une sélection dès l’entrée en master 1. « Refuser la sélection à l’entrée des formations, c’est laisser se mettre en place une sélection par l’échec, au détriment de l’intérêt des étudiants », écrivent‑ils. On invoquerait volontiers aussi la saturation des établissements et la baisse du niveau des cours. C’est un décret de l’Education nationale qui donnera le mot de la fin. 
L’association « Promouvoir » échoue 
Cette association fondée par l’avocat André Bonnet combat le sexe et la violence au cinéma. Elle compte plusieurs succès à son actif : elle a dernièrement réussi à annuler le visa d’exploitation accordé à Love de Gaspard Noé, La Vie d’Adèle et Antichrist. Elle a cependant échoué hier, auprès du juge des référés, à obtenir l’annulation du visa d’exploitation pour les plus de 12 ans accordé au film « Les huit salopards » de Quentin Tarantino : l’association dénonce « plusieurs scènes inadmissibles » de « très grandes violences ». Le juge a, au contraire, relevé, je cite : « L’absence de tout réalisme s’attachant à la mise en scène ou de toute forme d‘incitation à la violence du fait même du parti‑pris, volontairement excessif, de cette œuvre cinématographique ». La violence est donc excusée s’il s’agit d’un « parti pris volontairement excessif » du cinéaste. 

L’état d’urgence pourrait durer moins longtemps que prévu 
Une prolongation de l’état d’urgence jusqu’au 26 mai a été votée par le Parlement. Cependant, le 8 mars, les députés devraient examiner un projet de loi renforçant la lutte contre le terrorisme au sein de la procédure pénale. Manuel Valls a déclaré hier que suite au vote de cette loi le gouvernement serait peut‑être prêt à lever l’état d’urgence… Pour abréger l’état d’urgence, les députés seront donc priés d’adopter une loi délicate… dans l’urgence ! 
Brèves internationales 
Insolite sur la banquise 
Il est rare d'évoquer l'Antarctique. Et pourtant, c'est bien en Antarctique que le patriarche russe Kirill a célébré une « messe » : cela s'est passé dans la seule église orthodoxe du continent, l'église de la Sainte‑Trinité. Il y a alors prié pour la planète et les explorateurs. C'est une première dans l'Histoire quelques jours après la rencontre, historique là aussi, entre le pape François et le patriarche à Cuba. A noter au passage que ce dernier a béni les manchots tout autour de lui. 
Des rafiots de la Méditerranée à l’Océan Gala 
Face à l’invasion migratoire, les autorités suédoises ne savent plus où donner de la tête. Où héberger tant de monde ? Les immigrés sont stockés dans les églises, les mosquées, les gymnases… Le problème se fait tant ressentir que le gouvernement suédois est en pleine négociation pour héberger 1 800 réfugiés sur un navire de croisière de luxe, l’Océan Gala. Le prix sera pour l’Etat de 48 € par passager et par jour. La difficulté est de trouver un port de rattachement, les autorités locales consultées pour l’heure s’y opposent. 

Le chiffre du jour 
est 10 000 
Ils sont 10 000 sans‑abris à avoir composé le numéro d’urgence 115 au mois de janvier, et à ne pas avoir eu d’hébergement. Parmi eux, de nombreuses familles avec enfants. 

Pendant ce temps, le gouvernement se décarcasse pour loger les immigrés. Par exemple, un bourg fortifié d’Alsace, Ferrette, recevra prochainement 80 réfugiés qui seront logés pendant un an dans les locaux de l’ancienne gendarmerie et dans des appartements F3 et F4. Certains habitants irrités reprochent aux élus locaux de ne pas assez s’occuper de leurs pauvres à eux. 

La bonne nouvelle du jour 
est printanière 
L’hiver grêle vous poursuit de ses capricieuses bourrasques : sachez que dans notre studio, le printemps refleurit déjà. Pendant deux ans d’écriture et de lecture concertée du bulletin du vendredi, deux de nos plus éminents réinformateurs, Marie Castel et Edouard Lanval, ont commencé à éprouver ce que d’aucuns nommaient il y a quelques siècles l’amour courtois. Ils ont commencé à se fréquenter après 7 heures du matin ; le bouton de l’amour a fini par éclore, fleurir ; ils sont aujourd’hui fiancés. Réglées comme du papier à musique, les premières pages de leur idylle s’écrivent, plus vraies, plus belles que la vie. 

Oui, chers amis résistants ; au point du jour, les réinformateurs de tout poil s’extirpent ébouriffés, livides, échevelés de leur lit douillet, pour se traîner, sans une goutte de café, dans le studio crémeux où vous les entendez marmonner d’une voix blanche les nouvelles du jour. Auparavant, dans la profonde nuit ils se sont mués en gratte‑papier afin de filtrer, décanter, passer au crible l’information qui vient choir toute chaude dans vos oreilles frémissantes d’intérêt. Sachez que tout cela est fait par amour… pour la France, ou les yeux d’une femme. Alors, venez grossir nos rangs décharnés, nos troupes dépeuplées ; il y reste quelques jeunes filles en fleur à épouser, et surtout une France à sauver. 

Demain samedi 20 février, votre kiosque courtois, qui vous sera présenté par Henri Dubost et Catherine Noailles. 
